
SONDAGE REALISE POUR                                 ET

Baromètre sécurité des Français
Octobre 2022

Contact Presse Fiducial : Agence Coriolink, Léa Cauchi – lea.cauchi@coriolink.com – 06 24 96 84 31

LEVEE D’EMBARGO IMMEDIATE

mailto:lea.cauchi@coriolink.com


Méthodologie

Recueil

Echantillon

Enquête réalisée auprès d’un échantillon de Français interrogés par internet les 5 et 6 octobre 
2022. 

Echantillon de 1 005 Français représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus.

La représentativité de l’échantillon est assurée par la méthode des quotas appliqués aux variables suivantes : sexe,

âge, niveau de diplôme et profession de l’interviewé après stratification par région et catégorie d’agglomération.

Toute publication de ce sondage doit comporter la mention suivante :

« Auprès de l’ensemble des Français, la marge d’erreur s’établit, selon le score visé, à plus ou moins 1,4 et 3,1

points. »



Précision sur les marges d’erreur

Chaque sondage présente une incertitude statistique que l’on appelle marge d’erreur. Cette marge d’erreur signifie

que le résultat d’un sondage se situe, avec un niveau de confiance de 95%, de part et d’autre de la valeur observée.

La marge d’erreur dépend de la taille de l’échantillon ainsi que du pourcentage observé.

Si le pourcentage observé est de …

Taille de l’Echantillon 5% ou 95% 10% ou 90% 20% ou 80% 30% ou 70% 40% ou 60% 50%

100 4,4 6,0 8,0 9,2 9,8 10,0

200 3,1 4,2 5,7 6,5 6,9 7,1

300 2,5 3,5 4,6 5,3 5,7 5,8

400 2,2 3,0 4,0 4,6 4,9 5,0

500 1,9 2,7 3,6 4,1 4,4 4,5

600 1,8 2,4 3,3 3,7 4,0 4,1

800 1,5 2,5 2,8 3,2 3,5 3,5

900 1,4 2,0 2,6 3,0 3,2 3,3

1 000 1,4 1,8 2,5 2,8 3,0 3,1

2 000 1,0 1,3 1,8 2,1 2,2 2,2

3000 0,8 1,1 1,4 1,6 1,8 1,8

Lecture du tableau : Dans un échantillon de 1000 personnes, si le pourcentage observé est de 20% la marge d’erreur est égale à 2,5% : le

pourcentage réel est donc compris dans l’intervalle [17,5 ; 22,5].



Principaux enseignements

JO 2024 : 58% des Français doutent de la sécurité

1) Nette baisse de la confiance dans le gouvernement en matière de sécurité du quotidien : seuls 25% des Français lui font aujourd’hui 

confiance (-6 pts)

2) La sécurité de la Coupe du Monde de rugby et des JO 2024 en question : 58% des Français doutent de la capacité du gouvernement à

l’assurer 

3) S’ils pensent que la sécurité sera bien assurée s’agissant de la prévention des attentats (60%), les Français craignent qu’elle ne le soit 

pas en matière de vols (67%), de débordements (62%) et d’affrontements (61%)

4) Les Français s’inquiètent notamment de la sécurité des fans zones (68%), à l’entrée des stades (67%), dans les transports (65%) et 

même dans les stades (60%) et dans les lieux touristiques (57%)

5) Les Français souhaitent le maintien de la cérémonie d’ouverture sur la Seine (53%) et pensent que la mairie, la préfecture et le

gouvernement finiront par s’entendre (61%) sur les questions de sécurité

6) La défiance des Français pourrait avoir de lourdes conséquences sur la fréquentation des Jeux : 72% affirment qu’ils pourraient être 

dissuadés d’y assister s’ils avaient des doutes sur la sécurité

7) Les Français approuvent le recrutement d’étudiants et de sans-emplois comme agents de sécurité (56%), mais s’opposent au principe 

de formation accélérée (52%)

8) Plus globalement, les Français ont une bonne image du métier d’agent de sécurité (65%), qu’ils jugent utile (85%), mais pensent qu’il 

n’est pas bien rémunéré (76%) et pas suffisamment valorisé (78%) ; la création de passerelles serait largement approuvée (81%) pour 

le rendre plus attractif



Synthèse détaillée du sondage
(1/4)

JO 2024 : 58% des Français doutent de la sécurité

Nette baisse de la confiance dans le gouvernement en matière de sécurité du quotidien : seuls 25% des Français lui font aujourd’hui confiance (-6 

pts)

Ce 11 octobre, Gérald Darmanin a communiqué les chiffres des vols avec violence et sur les violences dans les transports en commun, en baisse

dans les 20 départements les plus touchés par la délinquance.

Le ministre de l’Intérieur, très critiqué depuis le chaos lors de la finale de la Ligue des champions, prend la mesure d’un climat négatif sur le sujet,

après plusieurs semaines d’actualité fortement marquée par l’insécurité (en particulier avec les crimes et délits de Nantes). La confiance des

Français à l’égard du gouvernement pour assurer leur sécurité en matière de délinquance, cambriolage et agressions chute en effet fortement en

ce début d’automne.

Un Français sur quatre seulement (25%) lui fait aujourd’hui confiance, soit 6 points de moins qu’en juin dernier. Il ne s’agit pas du record le plus

bas enregistré sur notre indicateur (17% en janvier 2021), mais il souligne le climat d’insécurité et la défiance des Français sur le sujet.

Dans une moindre mesure, les Français se montrent aussi défiants envers le gouvernement pour les protéger du terrorisme. Seuls 41% lui font

aujourd’hui confiance, soit 2 points de moins qu’en mars 2022 (la dernière fois que la question avait été posée).

La sécurité de la Coupe du Monde de rugby et des JO 2024 en question : 58% des Français doutent de la capacité du gouvernement à l’assurer

Dans un an, la France accueillera la Coupe du Monde de rugby et, dans moins de deux ans, les Jeux Olympiques se tiendront à Paris. Le pays entre

donc dans une période charnière en matière d’organisation d’évènements sportifs.

La finale de la Ligue des Champions, organisée au Stade de France en mai dernier, avait mis en exergue certaines lacunes dans l’organisation de la

sécurité, questionnant aussitôt la capacité de la France à l’assurer lors de ces deux évènements majeurs. En juin 2022, seuls 38% des Français

avaient confiance dans le gouvernement en la matière. Plusieurs mois après, elle n’est toujours pas de mise selon la perception des Français : 41%,

soit seulement 3 points de mieux. Autrement dit, près de six Français sur dix (58%) n’ont donc pas confiance dans le gouvernement pour assurer la

sécurité de la Coupe du monde de rugby et des JO 2024.



Synthèse détaillée du sondage
(2/4)

S’ils pensent que la sécurité sera bien assurée s’agissant de la prévention des attentats (60%), les Français craignent qu’elle ne le soit pas en matière 

de vols (67%), de débordements (62%) et d’affrontements (61%)

Dans le détail, les Français sont majoritairement optimistes sur la prévention des attentats. Anticipant probablement un contrôle drastique à 

l’entrée des stades et l’efficacité des services de renseignements, 60% d’entre eux jugent que la sécurité sera bien assurée en la matière. Attention 

toutefois, la recommandation de la Cour des Comptes de transférer l’opération Sentinelle des militaires aux forces de l’ordre pourrait bien 

détériorer ce jugement. 70% de nos concitoyens souhaitent qu’elle soit toujours assurée par les militaires jusqu’aux Jeux Olympiques, 29% 

seulement considérant qu’elle peut être transférée aux forces de l’ordre.

Plus que des attentats, la défiance des Français provient surtout des autres risques, mis en lumière par les évènements lors de la finale de la Ligue 

des Champions. 67% d’entre eux pensent en effet que la sécurité sera mal assurée en matière de prévention des vols, 62% en matière de 

débordements (portiques forcés, jets d’objets, chants racistes…) et 61% en matière d’affrontements entre supporters ou avec des casseurs.

Pour y faire face, le gouvernement a annoncé la mise en place d’algorithmes de vidéoprotection visant à identifier des comportements anormaux 

dans des foules nombreuses. Cette mesure séduit les Français. 79% y sont favorables « car cela permettra de renforcer la sécurité, quitte à ce que 

cela s’apparente à de la surveillance de masse ». Seuls 19% s’y opposent au contraire car « cela s’apparente à de la surveillance de masse et qu’on 

ne peut pas tout faire au nom de la sécurité ». 

Les Français s’inquiètent notamment de la sécurité des fans zones (68%), à l’entrée des stades (67%), dans les transports (65%) et même dans les 

stades (60%) et dans les lieux touristiques (57%)

Les Français sont inquiets de la sécurité lors de la Coupe du Monde de rugby et des JO et ce, quel que soit le lieu. En tête, 68% se déclarent inquiets 

de la sécurité dans les fans zones, qui permettent d’assister à la retransmission de l’évènement sur des écrans géants. Certes elles sont contrôlées, 

mais elles ne bénéficient pas toujours du même niveau de sécurité que dans les stades. 

Les Français se montrent d’ailleurs plus inquiets de la sécurité à l’entrée des stades (67%) que dans les enceintes elles-mêmes (60%). Lors de 

l’attentat du Stade de France en 2015, les terroristes n’étaient en effet pas parvenus à entrer à l’intérieur. Et même si les stades français sont 

régulièrement confrontés à des affrontements, ces derniers sont aujourd’hui cantonnés aux matchs de football. 



Synthèse détaillée du sondage
(3/4)

Les Français sont aussi inquiets pour la sécurité dans les transports (65%) et dans les lieux touristiques (57%), souvent visités par les spectateurs en 

marge des évènements sportifs. 

Les autorités vont donc devoir rassurer en proposant un plan de sécurité global, de nature à couvrir tous les risques et dans tous les lieux. 

Les Français souhaitent le maintien de la cérémonie d’ouverture sur la Seine (53%) et pensent que la mairie, la préfecture et le gouvernement 

finiront par s’entendre (61%) sur les questions de sécurité

Dans l’ensemble du dispositif de sécurité des Jeux Olympiques de Paris, la question de l’organisation de la cérémonie d’ouverture sur la Seine est 

particulièrement sensible. Souhaité par le comité d’organisation et annoncé par Emmanuel Macron, ce format pose de nombreuses questions de 

sécurité, soulevées notamment par la préfecture. 

Interrogés sur ces dissensions, les Français penchent majoritairement en faveur du maintien (53%), tout en prenant évidemment les mesures de 

sécurité adéquates. Pour 45% d’entre eux, il faut au contraire changer ce format car il est trop risqué en matière de sécurité. 

Les Français sont d’ailleurs relativement confiants quant à la capacité des différents acteurs de la sécurité des JO à trouver un terrain d’entente. 

Pour 61% d’entre eux, ils finiront par s’entendre pour que les mesures de sécurité soient bien fixées et bien assurées.

La défiance des Français pourrait avoir de lourdes conséquences sur la fréquentation des Jeux : 72% affirment qu’ils pourraient être dissuadés d’y 

assister s’ils avaient des doutes sur la sécurité

Le profond manque de confiance des Français sur les questions de sécurité durant les évènements sportifs n’est pas sans conséquence. 

Une très nette majorité d’entre eux (72%) nous confient en effet que, s’ils avaient des doutes sur la sécurité, ils pourraient renoncer à assister à 

des évènements comme la Coupe du Monde de rugby et les Jeux Olympiques de Paris. 

Les mois qui viennent seront donc essentiels pour éviter que ces évènements ne soient boudés par les Français qui souhaitent participer à la fête, 

en se rendant dans les enceintes sportives ou encore dans les fans zones.



Synthèse détaillée du sondage
(4/4)

Les Français approuvent le recrutement d’étudiants et de sans-emplois comme agents de sécurité (56%), mais s’opposent au principe de formation 

accélérée (52%)

Le 22 septembre dernier, Gérald Darmanin a fait savoir que la sécurité des Jeux Olympiques nécessiterait le recrutement d’environ 25 000 agents 

de sécurité supplémentaires. 

Pour y faire face, le ministre de l’Intérieur propose de recruter des étudiants et des sans-emplois. Cette idée séduit la majorité des Français : 56% y 

sont favorables. 

Mais ils s’opposent en majorité (52%) à une autre idée du gouvernement : la création d’une certification spécifique pour les JO, qui permettrait de 

réduire la durée de formation de 175 à 106 heures. 

Plus globalement, les Français ont une bonne image du métier d’agent de sécurité (65%), qu’ils jugent utile (85%), mais pensent qu’il n’est pas bien 

rémunéré (76%) et pas suffisamment valorisé (78%) ; la création de passerelles serait largement approuvée (81%) pour le rendre plus attractif

La crainte du gouvernement le démontre, la question du recrutement des agents de sécurité pose, de facto, celle de son attractivité. 

Globalement, les Français ont majoritairement une bonne image du métier (65%), qu’ils qualifient quasi-unanimement d’utile (89%) et plutôt facile 

d’accès (66%).

Mais il est aussi à leurs yeux risqué (85%), difficile (80%), mal rémunéré (76%) et pas valorisé dans notre société (78%). Ils considèrent aussi qu’il 

n’est pas épanouissant (74%) et qu’il ne permet pas d’évoluer professionnellement (66%).

Pour pallier ce manque d’attractivité du métier, les Français verraient d’un bon œil (81%) la création de passerelles entre les métiers de la sécurité 

privée et de la sécurité publique. En proposant des équivalences et des formations simplifiées pour devenir policier ou gendarme, ils considèrent 

que davantage de personnes pourraient se tourner vers ce métier.

Emile Leclerc, directeur d’études



I. Questions barométrées



Confiance dans le gouvernement 
en matière de sécurité du quotidien

Depuis ces dernières semaines, êtes-vous plutôt plus confiant(e) ou moins confiant(e) concernant la capacité du 
gouvernement à assurer la sécurité des Français en matière de délinquance, cambriolage et agressions ?

Plutôt plus confiant(e) 

25%

Plutôt moins confiant(e) 

74%

(NSP)
1%

24%

31%

40%

31%

29%

33%

27%

21%

24%

21%

24%

19%

23%

29%

21%

17%

21%

21%

27%

32%
31%

25%

Evolution de la confiance en matière de sécurité du quotidien

Source : baromètres sécurité Odoxa pour Fiducial



Confiance dans le gouvernement face au terrorisme

Etes-vous plutôt plus confiant(e) ou moins confiant(e) concernant la capacité du gouvernement à assurer la sécurité des 
Français en matière de terrorisme ?

45%

48%

46%

47%

43%

49%

41% 41%

43%

47% 48%

43%

36%

43%
44%

26%

36%

44%

40%
39%

43%

41%

Plutôt plus confiant(e) 
41%

Plutôt moins confiant(e) 
56%

(NSP)
3%

Evolution de la confiance face au terrorisme

Source : baromètres sécurité Odoxa pour Fiducial



II. Les Français et la sécurité 
de la Coupe du monde de 

rugby et des JO 2024



Confiance dans le gouvernement pour assurer la sécurité 
de la Coupe du monde de Rugby en 2023 et des JO en 2024

Depuis ces dernières semaines, êtes-vous plutôt plus confiant(e) ou moins confiant(e) concernant la capacité du 
gouvernement à assurer la sécurité de la Coupe du monde de rugby en 2023 et des Jeux Olympiques de Paris en 2024 ?

Plutôt plus confiant(e)

41%

Plutôt moins confiant(e)

58%

(NSP)
1%



Sentiment que la sécurité sera bien 
assurée en fonction des risques

Et plus en détail, dites-nous si vous pensez que la sécurité sera bien assurée en matière… 

13%

6%

5%

3%

47%

32%

32%

29%

29%

46%

44%

45%

10%

15%

18%

22%

1%

1%

1%

1%

… de prévention d’attentat

… de prévention des affrontements entre 
supporters ou avec des casseurs

… de prévention de débordements 
(portiques forcés, jets d’objets, chants 

racistes… 

… de prévention des vols 

Très bien assurée Assez bien assurée Assez mal assurée Très mal assurée (NSP)

% Mal assurée% Bien assurée

39%

61%

60%

62%

38%

67%

37%

32%



Souhait de maintien des militaires dans l’opération Sentinelle

La Cour des comptes propose de transférer l’opération Sentinelle des militaires aux forces de l’ordre (policiers, gendarmes…).

Vous-même, souhaitez-vous qu’elle soit toujours assurée par les militaires jusqu’aux Jeux Olympiques ou bien pensez-
vous qu’elle peut être transférée aux forces de l’ordre ?

Elle doit être assurée par 
les militaires jusqu’aux 

Jeux Olympiques
70%

Elle peut être rapidement 
transférée aux forces de l’ordre

29%

(NSP)
1%



Approbation du recours aux algorithmes de vidéoprotection

Lors des Jeux Olympiques de Paris, le gouvernement compte mettre en place des algorithmes de vidéoprotection visant à 
identifier des comportements anormaux dans des foules nombreuses.
Vous-même, y êtes-vous favorable ou opposé(e) ?

Vous y êtes favorable car 
cela permettra de 

renforcer la sécurité 
quitte à ce que cela 
s’apparente à de la 

surveillance de masse
79%

Vous y êtes opposé(e) car cela 
s’apparente à de la surveillance 

de masse et on ne peut pas 
tout faire au nom de la sécurité

19%

(NSP)
2%



Inquiétude sur la sécurité selon les lieux

La Coupe du Monde de rugby 2023 se tiendra en France et les Jeux Olympiques auront lieu à Paris en 2024. 
A propos de ces évènements, dites-nous si vous êtes inquiet(e) ou pas inquiet(e) pour la sécurité…

22%

24%

22%

21%

18%

46%

43%

43%

39%

39%

24%

24%

27%

29%

34%

8%

9%

8%

11%

9%

… dans les fans zones 

… à l’entrée des stades

… dans les transports

… dans les stades

… dans les lieux touristiques

Très inquiet(e) Assez inquiet(e) Assez peu inquiet(e) Pas du tout inquiet(e) (NSP)

% Inquiet(e) % Pas inquiet(e)

68% 32%

67% 33%

65% 35%

60% 40%

57% 43%



Souhait de maintien de la cérémonie d’ouverture sur la Seine

La cérémonie d’ouverture des Jeux Olympiques de Paris se déroulera sur la Seine. Environ 400 000 spectateurs sont 
attendus sur les bords de Seine pour y assister.
A propos de cette cérémonie, de laquelle des deux opinions suivantes vous sentez-vous le/la plus proche… ?

Il faut changer ce format 
car il est trop risqué en 

matière de sécurité 

45%

Il faut maintenir ce format en 
prenant les mesures de 

sécurité adéquates

53%

(NSP)
2%



Confiance dans la capacité des acteurs 
de la sécurité des JO à s’entendre

Il y a de nombreux débats sur la sécurité entre les différents acteurs des Jeux Olympiques de Paris (mairie, préfecture, 
gouvernement…).
Pensez-vous qu’ils parviendront à s’entendre pour que les mesures de sécurité soient bien fixées et assurées ?

Oui, certainement

8%

Oui, probablement

53%

Non, probablement pas

31%

Non, certainement pas

7%

(NSP)
1%

% Oui : 61%% Non : 38%



Impact des doutes en matière de sécurité sur l’intention 
d’assister à une compétition

Des doutes sur la sécurité pourraient-ils vous dissuader d’assister à des événements comme la Coupe du Monde de 
rugby ou les Jeux Olympiques ?

Oui, certainement
35%

Oui, probablement
37%

Non, probablement pas 
20%

Non, certainement pas
7%

(NSP)
1%

% Oui : 72%% Non : 27%



III. Le recrutement des 
agents de sécurité privée



Approbation du recrutement d’étudiants et 
sans-emploi comme agents de sécurité pour les JO

Pour faire face aux difficultés de recrutement d’agents de sécurité nécessaires pour les Jeux Olympiques de Paris, le ministre de 
l’Intérieur propose de recruter des étudiants et des sans-emploi. Ils recevront au préalable une formation de trois semaines

Etes-vous favorable ou opposé(e) à cette mesure ?

Tout à fait favorable

11%

Plutôt favorable

45%

Plutôt opposé(e)

27%

Tout à fait opposé(e)

16%

(NSP)
1%

% Favorable : 
56%

% Opposé : 
42%



Approbation de la réduction de la durée de 
formation visant à recruter des agents en vue des JO

Pour faire face aux difficultés de recrutement d’agents de sécurité nécessaires, le gouvernement a annoncé qu’une certification 
spécifique pour les Jeux Olympiques de Paris permettrait de réduire la durée de formation des agents de sécurité privée de 175 
heures à 106 heures.

Etes-vous favorable ou opposé(e) à cette mesure ? 

Tout à fait favorable

7%

Plutôt favorable

40%

Plutôt opposé(e)

36%

Tout à fait opposé(e)

16%

(NSP)
1%

% Favorable : 
47%

% Opposé : 
52%



Image du métier d’agent de sécurité privée

Quelle image avez-vous du métier d’agent de sécurité privé ? 

Une très bonne image

7%

Une assez bonne image

58%

Une assez mauvaise image

29%

Une très mauvaise image

5%

(NSP)
1%

% Bonne image : 
65%

% Mauvaise image : 
34%



Image détaillée du métier d’agent de sécurité privée

Et diriez-vous que le métier d’agent de sécurité privée…

89%

85%

80%

66%

33%

26%

23%

21%

11%

14%

19%

33%

66%

74%

76%

78%

1%

1%

1%

1%

1%

1%

... est utile

... est risqué

... est difficile

... est facile d’accès

... permet d’évoluer professionnellement

... est épanouissant

.. est bien rémunéré

... est valorisé dans notre société

Oui Non (NSP)



Capacité des passerelles à rendre le métier plus attractif

Selon vous, créer des passerelles (équivalences, formations simplifiées…) entre les métiers de la sécurité privée et de la 
sécurité publique (policiers, gendarmes…) peut-il permettre de rendre les métiers de la sécurité privée plus attractifs ?

Oui, certainement

17%

Oui, probablement

64%

Non, probablement pas

15%

Non, certainement pas

4%

% Oui : 81%% Non : 19%


